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Synthèse 

Une économie 
ŦŀǾƻǊŀōƭŜΧ 
 

La photographie économique de La Baule renvoie une image flatteuse. La ville 
compte de nombreux atouts (un « capital fixe », tangible et intangible) sur 
lesquels baser son développement économique : urbanisme aéré et qualitatif, 
qualité et longueur de sa plage, ǎŞŎǳǊƛǘŞΧ   
 
5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜǎ ŎƘƛŦŦǊŜǎ ƳƻƴǘǊŜ ǉǳŜ ƭŀ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ŘŜ ƭŀ 
station reste satisfaisante. Le taux de chômage global et le taux de chômage de 
longue durée sont inférieurs à la moyenne nationale. 
 
/ŜǊǘŜǎΣ ƭΩŜmploi a connu ces dernières années une progression modérée à La 
.ŀǳƭŜΦ aŀƛǎ ŎŜǘǘŜ ŦŀƛōƭŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ǇŀǊ ǳƴ 
phénomène de saturation des espaces. LΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭƭŜ de La Baule a 
eu pour conséquence une hausse très forte ŘŜǎ ǇǊƛȄ ŘŜ ƭΩƛƳƳƻōƛƭƛŜǊ Ŝǘ ǳƴ effet 
ŘΩŞǾƛŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎΦ Sans changement 
ǳǊōŀƴƛǎǘƛǉǳŜ ƳŀƧŜǳǊ ŀƭƭŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ǎŜƴǎ ŘΩǳƴŜ ŘŜƴǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ (que nous ne 
proposons pas)Σ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ [ŀ .ŀǳƭŜ en matière ŘΩŜƳǇƭƻƛs ƴŜ ǇŜǳǘ ǉǳΩêtre celui 
ŘΩǳƴŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ƭƛƳƛǘŞŜ. 
  

Χ Ƴŀƛǎ ŘŞǎŞǉǳƛƭƛōǊŞŜ 

Ceci dit, croissance limitée ne veut pas dire croissance instable. Nous estimons 
ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ Ł [ŀ .ŀǳƭŜ Řƻƛǘ şǘǊŜ ŞǉǳƛƭƛōǊŞŜ ŀŦƛƴ ŘΩşǘǊŜ 
protégée des chocs exogènes, ceux qui pourraient notamment affecter le 
ǎŜŎǘŜǳǊ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ Ŝƴ CǊŀƴŎŜΦ !ƛƴǎƛΣ ǳƴ ƳƻǘƛŦ ŘΩƛƴǉǳƛŞǘǳŘŜ Ŝǎǘ ƭƛŞ ŀǳ Ŧŀƛǘ ǉǳŜ 
ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǇǊƻŘǳŎǘƛŦ όƭƛŞ ŀǳȄ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ƻǊƛŜƴǘŞŜǎ ǾŜǊǎ ƭŜǎ ŜƴǘǊŜǇǊƛǎŜǎ et/ou activités 
générant des biens ou servicŜǎ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ ŘΩşǘǊŜ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭƛǎŞǎ Ŝƴ ŘŜƘƻǊǎ ŘŜ 
la commune) a reculé de 29% entre 2000 et 2009. 
 
! ƭΩƛƴǾŜǊǎŜ, ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ōŀǳƭƻƛǎŜ Ŝǎǘ Ŝƴ ǉǳŜƭǉǳŜ ǎƻǊǘŜ ǾƛŎǘƛƳŜ ŘŜ ǎƻƴ ǎǳŎŎŝǎ Řŀƴǎ 
le tourisme. Lŀ ǎǇŞŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ Ŝǘ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘŜ [ŀ .ŀǳƭŜ ǎΩŜst 
considérablement accrue au cours des années 2000. 9ƴ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜΣ ƭΩŜƳǇƭƻƛ 
touristique (direct et indirect) a augmenté entre 2000 et 2009 de 17%. [ΩŜƳǇƭƻƛ 
a progressé dans toutes les activités  touristiques  Ł ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ Řǳ Ŏŀǎƛƴƻ Ŝǘ ŘŜǎ 
activités liées au sport : 
 

- Le casino de La Baule est confronté à un marché à saturation et 
connaissant un déclin désormais structurel.   

 
- Les activités sportives sont à la Baule essentiellement gérées par des 
ŀǎǎƻŎƛŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ōŞƴŞǾƻƭŜǎΦ 9ƭƭŜǎ ƎŞƴŝǊŜƴǘ ŘƻƴŎ ǇŜǳ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ salariés  
(une particularité au regard des autres stations littorales). 

 
 

[ΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ 
économique évolue 
radicalement, ce qui 
« secoue » 
ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ōŀǳƭƻƛǎŜ 

Cette hyperspécialisation nous interroge dans la mesure où ƭΩon ne peut plus 
ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ considérer une économie locale sans prendre en compte les 
mutations économiques globales et la multiplication des chocs auxquels elle est 
soumiseΦ /Ŝƭŀ ǎŜƳōƭŜ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ǾǊŀƛ Řŀƴǎ ƭŜ Ŏŀǎ ŘΩǳƴŜ ǾƛƭƭŜ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ 
comme La Baule qui est de plus en plus spécialisée (et même si elle est pour 
ƭΩƘŜǳǊŜ ǘǊŝǎ ǇŜǊŦƻǊƳŀƴǘŜ ǎǳǊ ǎŀ ǎǇŞŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴύΣ Ŝǘ ŘƻƴŎ ŘŜ Ǉƭǳǎ Ŝƴ Ǉƭǳǎ 
vulnérable aux risques. 
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9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ƳŀŎǊƻŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ŘŜ [ŀ .ŀǳƭŜ ŎƘŀƴƎŜΣ Ŝǘ ŎŜ 
changement est plus que jamais générateur de risques / opportunités. Depuis le 
ŘŞōǳǘ ŘŜǎ ŀƴƴŞŜǎ мффлΣ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ƳƻƴŘƛŀƭŜ ǎǳōƛǘ trois ŎƘƻŎǎ ŘΩǳƴŜ ŀƳǇƭŜǳǊ 
exceptionnelle, qui ont des effets perturbants sur tous les territoires. Ces chocs 
sont les suivants : 
 

- la croissance économique des pays émergents ; 
- lΩŀŎcélération des innovations technologiques ; 
- le vieillissement démographique. 

 
Pour une commune touristique comme La Baule, les conséquences potentielles 
sont multiples : 
 

- un accroissement de la concurrence en provenance des destinations 
« émergentes » (dans le Maghreb par exemple) ; 

- une demande touristique effective et potentielle en provenance des pays 
émergents (Chine, IƴŘŜΣ .ǊŞǎƛƭΣ wǳǎǎƛŜΧύ ; 

- un risque de catastrophes naturelles plus élevé ; 
- une demande de transports non polluants (vélos, véhicules électriques, 

ouverture de voies piétonnes) ; 
- uƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƛȄ ŘŜ ƭΩƛƳƳƻōƛƭƛŜǊ qui peut devenir excluante 

pour les classes moyennes y compris supérieures ; 
- des conflits intergénérationnels possibles entre une population de 

familles désireuses de bénŞŦƛŎƛŜǊ ŘΩǳƴ ŎŜƴǘǊŜ-ǾƛƭƭŜ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ ǇƭŀƎŜ ŀƴƛƳŞŜǎ 
et une population de seniors recherchant avant tout de la tranquillité. 

 

Le déclin est possible  

On le voit donc, même une commune comme La Baule fait face à des défis 
importants si elle veut rester une station de premier plan, et si ses habitants 
ŀŎŎŜǇǘŜƴǘ ŎŜ ŎƘƻƛȄ ŎƻƭƭŜŎǘƛŦ όŎŜ ǉǳΩƛƭǎ ǇƻǳǊǊŀƛŜƴǘ ǊŜŦǳǎŜǊΣ Řŀƴǎ ƭŀ ƳŜǎǳǊŜ ƻǴ ƭŜ 
ŘŞŎƭƛƴ ǊŜƭŀǘƛŦ ǇŜǳǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜǊ ǳƴ ŎƘƻƛȄ ǊŀǘƛƻƴƴŜƭ ǎƛ ƭΩŜŦŦƻǊǘ Ł ŎƻƴǎŜƴǘƛr pour ne pas 
décliner est jugé trop important). 
 
5Ŝ ŎŜǎ ŀƴŀƭȅǎŜǎ ŘŞŎƻǳƭŜƴǘ ŘŜǳȄ ŀȄŜǎ ǉǳƛ ŘƻƛǾŜƴǘ ǎŜƭƻƴ ƴƻǳǎ ƎǳƛŘŜǊ ƭΩŀŎǘƛƻƴ 
municipale ces dix prochaines années : 
 

- rester très bien positionnée sur le créneau de spécialisation touristique 
- simultanément commencer une diversification économique maîtrisée. 

 
 

7 préconisations 
ǇƻǳǊ ŀǎǎǳǊŜǊ ƭΩŀǾŜƴƛǊ 
ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ 
bauloise 

Voilà pourquoi nous préconisons 7 ŀȄŜǎ ŘΩŀŎǘƛƻƴ qui ne constituent pas du tout 
des ruptures par rapport à ce qui a été fait par le passé mais des 
infléchissements pour ŘΩŞǾƛǘŜǊ ǳƴ ŘŞŎƭƛƴ ƛƴǎŜƴǎƛōƭŜΣ Řƻƴǘ ƭŀ ǇǊƻōŀōƛƭƛǘŞ Ŝǎǘ ǊŞŜƭƭŜ 
ƳŀƭƎǊŞ ƭŜ ŦƻǊǘ ŘŜƎǊŞ ŘΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ŀŎǘǳŜƭ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴΦ 
 

1 ς tƻǳǊǎǳƛǾǊŜ ƭΩŜƳōŜƭƭƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ 
 

Lƭ ǎΩŀƎƛǘ Ŝƴ ǇǊƛƻǊƛǘŞ ŘΩŜƳōŜƭƭƛǊ ƭŜ front de mer. Un projet a déjà été réalisé 
dans ce sens. 
 

2 ς wŜƴŦƻǊŎŜǊ ƭŀ ǾƻŎŀǘƛƻƴ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ ǎǇƻǊǘƛǾŜ  
 

tƻǳǊ ǉǳŜ ƭΩƻŦŦǊŜ ǎǇƻǊǘƛǾŜ ƧƻǳŜ ŘŀǾŀƴǘŀƎŜ ǎƻƴ ǊƾƭŜ ŘΩŞƭŞƳŜƴǘ ŘΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ 
ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜΣ ƛƭ ǎΩŀƎƛǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ŘŜ :  
 

- réorienter les investissements et ƭΩƻŦŦǊŜ ŜȄƛǎǘŀƴǘŜ vers les besoins 
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des touristes 
 

- créer une image cohérente de ville sportive, en adaptant 
notamment la circulation pour faire une place plus grande au vélo.  

 
3 ς wŜƴŦƻǊŎŜǊ ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ ƭŀ ǾƛƭƭŜ Ǿƛǎ-à-vis des familles 
 

Une politique eƴ ŘƛǊŜŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ŦŀƳƛƭƭŜǎ ǇŜǳǘ ǇŜǊƳŜǘǘǊŜ ŘΩatténuer le 
vieillissement de la ville et de maintenir son caractère de station familiale : 
 

- Réserver une partie des logements au parc HLM 
- Rendre le centre-ville en piétonnier, au moins occasionnellement et 

de façon réversible ; 
- Créer des pistes cyclables en site propre. 

 

4 ς Réserver des espaces aux activités économiques non liées 
au tourisme 
 

Pour infléchir la spécialisation de la ville, il est souhaitable de réserver 
certains espaces à des activités sans lien avec le tourisme (services aux 
entreprises par exemple). 
 

5 ς !ƭƭŜǊ ǾŜǊǎ ŘŀǾŀƴǘŀƎŜ ŘΩŀƴƛƳŀǘƛƻƴ  
 

/ŜǘǘŜ ǇǊŞŎƻƴƛǎŀǘƛƻƴ ǾƛǎŜ Ł ǎŀǘƛǎŦŀƛǊŜ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ŎƭŀǎǎŜǎ ŘΩŃƎŜ ŘŜ ƭŀ ζ ville 
complète » : celle de 30 000 habitants unissant les résidents permanents et 
les résidents temporaires. 
 
 

 

6 ς /ƻƳƳǳƴƛǉǳŜǊ Ł ƭΩŞǘǊŀƴƎŜǊ 
 

Pour ǎΩŀǎǎǳǊŜǊ ŘŜ ōŞƴŞŦƛŎƛŜǊ ŘŜ ƭΩŜǎǎƻǊ ŘŜǎ ŦƭǳȄ touristiques mondiaux, La 
.ŀǳƭŜ ŀ ƛƴǘŞǊşǘ Ł ǊŜƴŦƻǊŎŜǊ ǎƻƴ ƛƳŀƎŜ Ł ƭΩŞǘǊŀƴƎŜǊΦ  

 

  

 

7 ς wŞŘǳƛǊŜ ƭΩƛƳǇŀŎǘ Řǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ 
naturelles 
 
Sur un territoire déjà densément peuplé, la croissance économique implique 
ǎǳǊ ƭŜ ƭƻƴƎ ǘŜǊƳŜ ŘŜǎ ǘŜƴǎƛƻƴǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎΦ /ΩŜǎǘ ǇƻǳǊǉǳƻƛ ƴƻǳǎ 
souhaitons rappeler que ǘƻǳǘŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ Řƻƛǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ 
ǎΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜǊ ŘΩǳƴŜ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ écologique. 
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I.  Les évolutions sociales et économiques structurantes  
 

 

 
 

Les organisations, publiques ou privées, les individus, les territoires voient 
ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ƭŜǳǊ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ǇǊƻŎƘŜ Ŝǘ ƭƻƛƴǘŀƛƴ ǎŜ ƳƻŘƛŦƛŜǊ ŎƻƳƳŜ ƧŀƳŀƛǎΦ 
Ces mutations ne sont pas toujours perceptibles par les opinions publiques, par 
les salariés, par les réǎƛŘŜƴǘǎΧ 9ƭƭŜǎ ƴΩŜƴ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ Ƴƻƛƴǎ ŦƻǊǘŜǎ Ŝǘ ŘǳǊŀōƭŜǎΦ 9ƭƭŜǎ 
ǊŜƳŜǘǘŜƴǘ Ŝƴ ƻǳǘǊŜ ǎƻǳǾŜƴǘ Ŝƴ ŎŀǳǎŜ ŘŜǎ Ǉƻǎƛǘƛƻƴǎ ǉǳΩƻƴ ŎǊƻȅŀƛǘ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ 
acquises. 
 

 

1) Cadrage général 
 

 

5ŜǇǳƛǎ ƭŜ ŘŞōǳǘ ŘŜǎ ŀƴƴŞŜǎ мффлΣ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ƳƻƴŘƛŀƭŜ ǎǳōƛǘ trois ŎƘƻŎǎ ŘΩǳƴŜ 
ampleur exceptionnelle, qui ont des effets perturbants sur tous les types 
ŘΩƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴǎΣ Ŝǘ ǎǳǊ ǘƻǳǎ ƭŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎΦ /Ŝǎ ŎƘƻŎǎ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ǎǳƛǾŀƴǘǎ : 

- la croissance économique des pays émergents ; 
- lΩŀŎŎŞƭŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƴƴƻǾŀǘƛƻƴǎ ǘŜŎƘƴƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ; 
- le vieillissement démographique. 

 

 

Ces trois chocs ont des conséquences économiques très tangibles : 
 

 une augmentation de la consommation en provenance des pays 
émergents, mais aussi une augmentation de la concurrence en 
provenance de ces pays ; 
 

 un phénomène de rareté des ressources naturelles qui rend 
économiquement rationnelle la problématique du « développement 
durable ηΦ [ŀ ǊŀǊŜǘŞ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ Ŝǎǘ ƭΩǳƴ ŘŜǎ ŀǎǇŜŎǘǎ ŘΩǳƴŜ ŎǊƛǎŜ 
environnementale qui se traduit également par une multiplication des 
phénomènes climatiques « extrêmes » (comme la tempête Xynthia) ; 
 

 une augmentation des revenus prélevés sur les actifs pour financer les 
pensions des retraités, ce phénomène étant aiguisé par la crise des 
finances publiques qui se profile dans plusieurs pays développés ς dont 
la France ; 
 

 un éclatement des classes moyennes dans les pays développés, avec 
simultanément une augmentation du nombre de personnes très aisées 
et une augmentation du nombre de personnes vivant sous le seuil de 
pauvreté. 
 

Le couple mƻƴŘƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ κ ǇǊƻƎǊŝǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜ ŜƴǘǊŀƞƴŜΣ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘŜ ƭΩh/59Σ ǳƴ 
ŞŎŀǊǘŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǊŜǾŜƴǳǎ ǎŀƭŀǊƛŀǳȄΣ ƴƻǘŀōƭŜ ŘŜǇǳƛǎ ǳƴŜ ŘƛȊŀƛƴŜ ŘΩŀƴƴŞŜǎΦ En 
CǊŀƴŎŜΣ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ƭŀ ŘƛǎǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊŜǾŜƴǳǎ Ŧŀƛǘ ŀǇǇŀǊŀƞǘǊŜ ǳƴ ǉǳƛƴǘǳǇƭŜ 
mouvement : de plus en plus de personnes riches, de plus en plus de personnes 
pauvres, des riches de plus en plus riches, et des pauvres de plus en plus 
pauvres ; au milieu, des personnes dont les trajectoires sont de plus en plus 
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individuelles et mouvantes, notamment en matière salariale. Au ŦƛƴŀƭΣ Ŝǘ ǎƛ ƭΩƻƴ 
considère que la classe moyenne se situe entre le seuil de pauvreté (un peu 
moins de 1 000 euros par mois par individu) et le dernier décile de revenu (4 000 
euros par mois), on voit que plusieurs centaines de milliers de personnes en 
sortent chaque année, la quittant par le bas ou par le haut. Quant aux classes 
moyennes « résiduelles », elles sont de plus en plus contraintes financièrement. 
Ainsi, en France, le niveau de vie médian (celui qui sert de référence pour avoir 
une idée du niveau de vie de la classe moyenne) représentait 96% du niveau de 
ǾƛŜ ƳƻȅŜƴ όŎΩŜǎǘ-à-ŘƛǊŜ ŎŜƭǳƛ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴύ Ŝƴ мффсΦ /ΩŜǎǘ 
Ƴƻƛƴǎ ŘŜ ур҈ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΦ 

 

 

Pour une commune touristique, les conséquences potentielles sont multiples : 
 

 un accroissement de la concurrence en provenance des destinations 
« émergentes » (dans le Maghreb par exemple) ; 
 

 une demande touristique effective et potentielle en provenance des 
pays émergents (Chine, IƴŘŜΣ .ǊŞǎƛƭΣ wǳǎǎƛŜΧύ ; 
 

 un risque de catastrophes naturelles plus élevé ; 
 

 une demande de transports non polluants (vélos, véhicules électriques 
Χ) ; 
 

 uƴŜ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƛȄ ŘŜ ƭΩƛƳƳƻōƛƭƛŜǊ qui peut devenir excluante 
pour les classes moyennes ; 
 

 des conflits intergénérationnels possibles entre une population de 
ŦŀƳƛƭƭŜǎ ŘŞǎƛǊŜǳǎŜǎ ŘŜ ōŞƴŞŦƛŎƛŜǊ ŘΩǳƴ ŎŜƴǘǊŜ-ǾƛƭƭŜ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ ǇƭŀƎŜ 
animées et une population de seniors recherchant avant tout de la 
tranquillité. 

  

 

/Ŝ ǎƻƴǘ ŎŜǎ ŘŞŦƛǎ ǉǳŜ ŘƻƛǾŜƴǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǊŜƭŜǾŜǊ ƭes communes touristiques 
françaises pour éviter de décliner économiquement. De façon générale, les 
territoires ou les organisations qui connaissent un déclin économique sont ceux 
qui : 

 

 
a) ƴΩƻƴǘ pas vu les Ƴǳǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ƻǳ les dangers 
b) ƴΩƻƴǘ pas voulu croire Ŝƴ ƭΩŀǾŝƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎŜǎ Ƴǳǘŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ŘŀƴƎŜǊǎ 
c) ƻƴǘ ǊŜǇŞǊŞ ŎŜǎ Ƴǳǘŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ŎŜǎ ŘŀƴƎŜǊǎ Ƴŀƛǎ ƴΩƻƴǘ pas agi 
d) ƻƴǘ ǊŜǇŞǊŞ ŎŜǎ Ƴǳǘŀǘƛƻƴǎ Ŝǘ ŎŜǎ ŘŀƴƎŜǊǎ Ƴŀƛǎ ƴΩƻƴǘ pas agi dans la 

bonne direction. 
 

5ŀƴǎ ƭŀ ǇǊŀǘƛǉǳŜΣ ŎŜ ǎƻƴǘ ƭŜǎ Ŏŀǎ όōύ Ŝǘ όŎύ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ǊŜƴŎƻƴǘǊŜ ƭŜ Ǉlus souvent. En 
réalité, le cas (d) est très peu courant. 
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2) Le tourisme 
 

La fréquentation touristique en France 

 

 

La France reste la première destination touristique mondiale avec environ 80 millions de 
touristes étrangers par an. Le poste « voyages » de la balance des paiements donne une idée 
ǇǊŞŎƛǎŜ ŘŜ ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭŀ CǊŀƴŎŜΦ Les crédits correspondent aux revenus 
ŀǇǇƻǊǘŞǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ǘƻǳǊƛǎǘŜǎ ŞǘǊŀƴƎŜǊǎΦ [Ŝǎ ŘŞōƛǘǎ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ŘŞǇŜƴǎŜǎ ŘŜǎ ŦǊŀƴœŀƛǎ Ł ƭΩŞǘǊŀƴƎŜǊΦ 
Abstraction faite de la récession de 2009, le solde de la France est très stable, aux alentours de 
мл ƳƛƭƭƛŀǊŘǎ ŘΩŜǳǊƻǎΦ {ƛ ƭŜǎ CǊŀƴœŀƛǎ ǎŜ ǊŜƴŘŜƴǘ Ǉƭǳǎ ǎƻǳǾŜƴǘ Ł ƭΩŞǘǊŀƴƎŜǊΣ ƭΩƛƴǾŜǊǎŜ Ŝǎǘ 
également vrai. [ŀ ŎƻƳǇŞǘƛǘƛǾƛǘŞ ŘŜ ƭŀ CǊŀƴŎŜΣ Ŝƴ ƭŀ ƳŀǘƛŝǊŜΣ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŜƴǘŀƳŞŜ. Si la 
mondialisation redistribue les cartes, la carte du tourisme reste une pièce maîtresse du jeu de 
la France. 
 

 

Balance des paiements « Voyages »  
όƳƛƭƭƛƻƴǎ ŘΩŜǳǊƻǎύ 

 
Source : Banque de France 

 

Au cours des années 2000, la « hiérarchie » des zones ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ƴΩŀ Ǉŀǎ ōŜŀǳŎƻǳǇ ŞǾƻƭǳŞ. 
Les régions les plus touristiques de France (métropolitaine) restent incontestablement :  
 

 le littoral atlantique, ŘŜ ƭΩ!ǉǳƛǘŀƛƴŜ Ł la Basse-Normandie (21% des nuitées en 2009),  
 le littoral méditerranéen (17% des nuitées),  
 Paris (12%),  
 les Alpes (6%).  

 
Bien que son économie repose assez largement sur le tourisme, la Corse ne génère que 2% des 
nuitées. En revanche, même si leur image touristique est discrète, les départements ruraux et 
méridionaux ǉǳƛ ǎΩŞǘŜƴdent de la 5ƻǊŘƻƎƴŜ Ł ƭΩ!ǊŘŝŎƘŜ présentent une attractivité touristique 
indéniable (4% des nuitées). 
 
[ΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ ƳŀƧŜǳǊŜ des années 2000 a été le déclin du tourisme de montagne. Le 
tourisme rural a finalement peu progressé ; les villes ont, elles, attiré un nombre croissant de 
ǾƛǎƛǘŜǳǊǎΣ ǳƴŜ ŞǾƻƭǳǘƛƻƴ Ł ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǊŀǇǇƻǊǘ ŀǾŜŎ ƭŀ ƘŀǳǎǎŜ Řǳ ǘƻǳǊƛǎƳŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎΣ ƳşƳŜ ǎƛ ŜƭƭŜ 
ne se réduit pas à ce facteur.  
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La part du littoral atlantique dans le total des nuitées est restée stable pendant la décennie. Le 
ƭƻƴƎ ŘŜ ŎŜ ƭƛǘǘƻǊŀƭΣ ǳƴŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜ ǊŜŘƛǎǘǊƛōǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎŀǊǘŜǎ ǎΩŜǎǘ ŜŦŦŜŎǘǳŞŜΣ ŀǾŜŎ ǳƴ recul de la 
fréquentation en Bretagne et une progression en Aquitaine. 9ƴ .ǊŜǘŀƎƴŜΣ ƭΩŜǎǎƻǊ Řǳ ǘƻǳǊƛǎƳŜ 
ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ ƴΩŀ Ǉŀǎ ŎƻƳǇŜƴǎŞ ƭŜ ƳƻƛƴŘǊŜ ŀŦŦlux de vacanciers.  

 

 

 
Intensité touristique en 2008 

(nuitées totales / nombre de résidents) 

Variation de la fréquentation (2003-2009) 
(nuitées totales) 

 

 
Source Υ !ǎǘŜǊŝǎ ŘΩŀǇǊŝǎ  

aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ Ŝǘ Lb{99 

 
Source Υ !ǎǘŜǊŝǎ ŘΩŀǇǊŝǎ  
Ministère ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ 

 

  

 

 
 
 
La fréquentation touristique en Pays de la Loire a évolué un peu plus favorablement que la 
moyenne nationale. Si le nombre de nuitées semble avoir atteint un plateau en Vendée, la 
vocation touristique de la Loire-!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜ ǎΩest affirmée. La fréquentation des départements 
non côtiers de la région a également progressé et même plus fortement que celle de la Loire-
!ǘƭŀƴǘƛǉǳŜΣ ƎǊŃŎŜ ŀǳ ǘƻǳǊƛǎƳŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎΦ /ΩŜǎǘ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƭŜ ǘƻǳǊƛǎƳŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ ǉǳƛ a 
porté le développement (encore timide) du tourisme en Champagne-Ardenne, en Picardie et 
dans le nord de la Bourgogne. 
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[Ŝ ǘƻǳǊƛǎƳŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ 
 

 

[ŀ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ Řǳ ǘƻǳǊƛǎƳŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ Ŝǎǘ ƳŜƛƭƭŜǳǊŜ ǉǳŜ ŎŜƭƭŜ Řǳ ǘƻǳǊƛǎƳŜ Řŀƴǎ ǎƻƴ ŜƴǎŜƳōƭŜΣ 
mais la fréquentation professionnelle est aussi plus variable. Elle a ainsi beaucoup reculé en 
2009, les entreprises réduisant les budgets alloués aux événements et déplacements en raison 
de la récession. 

 

Evolution des nuitées ŘΩƘƾǘŜƭ 
(base 100 en 2003) 

 
Source : !ǎǘŜǊŝǎ ŘΩŀǇǊŝǎ aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩŞconomie 

 

 

 
La région Ile-de-CǊŀƴŎŜ ŎŀǇǘŜ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ƭΩŜǎǎŜƴǘƛŜƭ ŘŜǎ ƴǳƛǘŞŜǎ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ (34% en 2009), mais 
son poids a plutôt tendance à diminuer légèrement, au profit notamment des régions 
côtières. 5ΩŀǳǘǊŜǎ régions, situées à moins de 3 heures de Paris en train, voient également 
progresser leur fréquentation dΩŀŦŦŀƛǊŜǎ ό.ƻǳǊƎƻƎƴŜΣ /ƘŀƳǇŀƎƴŜ-Ardenne, Picardie). 
 

 
[Ŝ ǘƻǳǊƛǎƳŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ 

όƴǳƛǘŞŜǎ ƘƻǘŜƭƭƛŝǊŜǎ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎΣ ǾŀǊƛŀǘƛƻƴ нлло-2009 en %) 

 

 
 

Source Υ !ǎǘŜǊŝǎ ŘΩŀǇǊŝǎ aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ 
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La durée moyenne des séjours 
 

 

La durée moyenne des séjours (en hébergement marchand) ne baisse plus depuis 2004. 
[ΩƛƳǇŀŎǘ ǉǳΩƻƴǘ Ǉǳ ŀǾƻƛǊ ƭŜǎ ор ƘŜǳǊŜǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ƘŀōƛǘǳŘŜǎ ŘŜǎ CǊŀƴœŀƛǎ Ŝǎǘ ƳŀƛƴǘŜƴŀƴǘ ǇŀǎǎŞΦ [ŀ 
durée moyenne de séjour des étrangers a pour sa part tendance à augmenter. Il faut y voir un 
signe supplémentaire de la compétitivité de la France en matière de tourisme. 
 
Par région, la durée des séjours a tendance à converger, avec des séjours un peu plus longs 
dans les régions les moins touristiques (Picardie, Bourgogne, Franche-Comté), et des séjours 
un peu plus courts dans les régions littorales. En Pays de la Loire, la durée moyenne des 
séjours hôteliers est passée de 1,7 jours en 2003 à 1,6 jours en 2009 - une baisse très limitée 
donc. 
 
 

 

Durée moyenne des séjours en hôtel et camping  
(jours) 

 
Source Υ !ǎǘŜǊŝǎ ŘΩŀǇǊŝǎ aƛƴƛǎǘŝǊŜ ŘŜ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ 
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II. Conséquences de ces évolutions pour La Baule 

 

1) La situation économique de la ville 

 

[ŀ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ ŘΩŜƴǎŜƳōƭŜ 
 

 

[ΩŜƳǇƭƻƛ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞ ŎƻƳƳŜ ǳƴ ōƻƴ ƛƴŘƛŎŀǘŜǳǊ Řǳ ŘȅƴŀƳƛǎƳŜ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ 
ŘΩǳƴŜ ǾƛƭƭŜ όŎΩŜǎǘ Ŝƴ ǘƻǳǘ Ŏŀǎ ƭŜ Ǉƭǳǎ ŦƛŀōƭŜ Ŝƴ ƭΩŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘŜ tL. ǇŀǊ 
commune).  
 
!ǳ ŎƻǳǊǎ ŘŜǎ ŀƴƴŞŜǎ мффл Ŝǘ нлллΣ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŀ modérément progressé à La Baule. Sa 
croissance ǎΩŜǎǘ ǎƛǘǳŞŜ ƭŞƎŝǊŜƳŜƴǘ ŀǳ-dessus de la moyenne nationale, alors que la 
dominante tertiaire et touristique de la ville aurait pu laisser attendre une croissance 
nettement supérieure à cette moyenne όŁ ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜΣ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ƛƴŘǳǎǘǊƛŜƭ ŀ 
beaucoup baissé sur la période Ŝǘ ŀ ƳƛƴƻǊŞ ƭŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ global). 
 

A La Baule, lΩŜƳǇƭƻƛ ǘƻǘŀƭ 
a progressé de 1% par an 
entre 1990 et 1999, et de 
1,3% entre 1999 et 2007. 
 
Ces taux sont supérieur à 
la croissance nationale 
mais inférieurs à ce que 
ƭΩƻƴ ƻōǎŜǊǾŜ Ŝƴ [ƻƛǊŜ-
Atlantique. 

 
9Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ total (salarié et non salarié) 

(croissance annuelle moyenne) 

 
Source : INSEE 

 

 

 
[ŀ ǾƛƭƭŜ ŘŜ [ŀ .ŀǳƭŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǎŜǳƭŜ Řŀƴǎ ŎŜ Ŏŀǎ ŘŜ ŦƛƎǳǊŜΦ [Ŝǎ principales stations de la 
côte atlantique ont connu une évolution similaire. [ŀ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŀ ƳşƳŜ 
ŞǘŞ ōŜŀǳŎƻǳǇ Ǉƭǳǎ ŦŀƛōƭŜ Ł !ǊŎŀŎƘƻƴΣ Ł .ƛŀǊǊƛǘȊ Ŝǘ ŀǳȄ {ŀōƭŜǎ ŘΩhƭƻƴƴŜΦ 9ƴ ǊŜǾŀƴŎƘŜΣ 
dans les stations de plus petite taille (Pornic, Guérande, La Turballe, Saint-Brévin-les-
PinsΧ), ƭŀ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŀ ŞǘŞ ōŜŀǳŎƻǳǇ Ǉƭǳǎ ŦƻǊǘŜΦ 
 
Cette croissance modérée ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ ǇŀǊ ǳƴ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜ ŘŜ ǎŀǘǳǊŀǘƛƻƴ urbaine. Dans 
les stations les plus densément construites et peuplées, les activités économiques 
ŎƻƴǎƻƳƳŀǘǊƛŎŜǎ ŘΩŜǎǇŀŎŜ (supermarchés, grandes surfaces spécialisées, commerce 
ŘŜ ƎǊƻǎΣ ǘǊŀƴǎǇƻǊǘΧύ ont été progressivement rejetées vers les communes 
avoisinantes.  
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De façon plus générale, lΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭƭŜ de ces stations a eu pour 
conséqueƴŎŜ ǳƴŜ ƘŀǳǎǎŜ ǘǊŝǎ ŦƻǊǘŜ ŘŜǎ ǇǊƛȄ ŘŜ ƭΩƛƳƳƻōƛƭƛŜǊ Ŝǘ ǳƴ ŜŦŦŜǘ ŘΩŞǾƛŎǘƛƻƴ ŘŜǎ 
activités économiques par les logements. [Ŝ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎ ŀ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ 
progressé de 22% à La Baule entre 1990 et 2007. Il a augmenté dans la même 
proportion à Arcachon, Dinard et Saint-Jean-de-Luz, et presque autant à Biarritz. 

 

La Baule est représentée 
en rouge ci-contre. En 
1990, sa densité de 
population (669 
habitants au km2) la 
prédisposait à une 
ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŘŜ 
ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ м҈ à 1,5% par 
an (elle aura été de 1,1% 
entre 1990 et 2007).  
 
La densité de la ville 
atteignait 753 habitants 
par km2 en 2007. La 
ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ 
devrait donc, si la même 
relation se vérifie à 
nouveau, se maintenir à 
environ +1% par an, puis 
ralentir. 
 

 

Emploi et densité de population 

 
 

Source Υ !ǎǘŜǊŝǎ ŘΩŀǇǊŝǎ Lb{99Φ  
Champ : 20 stations balnéaires de la côte atlantique.  

[Ŝ Ǉƻƛƴǘ ǎƛǘǳŞ Ł ƭΩŜȄǘǊşƳŜ ŘǊƻƛǘŜ Ŝǎǘ .ƛŀǊǊƛǘȊΦ ¢ƻǳǘ Ł ƎŀǳŎƘŜ όŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŘŜ о҈ ǇŀǊ ŀƴύ ǎŜ 
trouvent Pornic et Guérande. 

 

 
 
De par sa configuration et la saturation de son espace, La Baule ne peut pas 
ǊŜŎƘŜǊŎƘŜǊ ǳƴŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŦƻǊǘŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛΦ Du reste, le marché du travail y est 
Ǉƭǳǘƾǘ Ƴƻƛƴǎ ǘŜƴŘǳ ǉǳΩŀƛƭƭŜǳǊǎ όle taux de chômage des résidents est légèrement 
inférieur à la moyenne française, sa durée est moins longue). Certes, 64% des actifs 
baulois ne résident pas à La Baule1, ce qui « déplace » le chômage de la ville, puisque 
ƭŜǎ ŎƘƾƳŜǳǊǎ ǎΩƛƴǎŎǊƛǾŜƴǘ ŎƻƳƳŜ ǘŜƭǎ Řŀƴǎ ƭŜǳǊ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘŜ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜΦ  
 
Sans changement urbanistique majeur ŀƭƭŀƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ǎŜƴǎ ŘΩǳƴŜ ŘŜƴǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴΣ 
lΩƻōƧŜŎǘƛŦ de La Baule en matière ŘΩŜƳǇƭƻƛ ƴŜ ǇŜǳǘ ǉǳΩêǘǊŜ ŎŜƭǳƛ ŘΩǳƴŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ 
limitée, mais ƛƭ ǎŜǊŀƛǘ ǎƻǳƘŀƛǘŀōƭŜ ǉǳΩŜƭƭŜ ǎƻƛǘ ƭŀ Ǉƭǳǎ régulière possible. 
 
 

                                                           
1
 ŎŀƭŎǳƭ !ǎǘŜǊŝǎ ŘΩŀǇǊŝǎ ŘƻƴƴŞŜǎ Lb{99 нллт όн пру ǊŞǎƛŘŜƴǘǎ ǘǊŀǾŀƛƭƭŀƛŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ Ŝƴ нллт ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ 

chiffres clefs INSE9Φ /ŜǘǘŜ ƳşƳŜ ŀƴƴŞŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǘƻǘŀƭ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ Şǘŀƛǘ ŘŜ с тпу ǇƻǎǘŜǎύΦ [ŀ ǇŀǊǘ ŘŜǎ ŀŎǘƛŦǎ ƴƻƴ 
ǊŞǎƛŘŜƴǘǎ Ŝǎǘ Ǉƭǳǎ ŞƭŜǾŞŜ ŜƴŎƻǊŜ Ł 5ƛƴŀǊŘ όср҈ύΣ Ł !ǊŎŀŎƘƻƴΣ ŀǳ ¢ƻǳǉǳŜǘΣ ŀǳȄ {ŀōƭŜǎ ŘΩhƭƻƴƴŜ όтл҈ύ ƻǳ ŜƴŎƻǊŜ Ł 
Deauville (83%). 
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hǊ Ŝƴ нллу Ŝǘ нллфΣ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǎŀƭŀǊƛŞ ǇǊƛǾŞ ŀ ǊŜŎǳƭŞ Ł [ŀ .ŀǳƭŜΦ 9ƴǘǊŜ нллт Ŝǘ нллфΣ ƛƭ ŀ 
ainsi baissé de 10%. {ƛ ǳƴŜ ōŀƛǎǎŜ ǇŜǳǘ ǎΩƻōǎŜǊǾŜǊ Řŀƴǎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ŎƻƳǇŀǊŀōƭŜǎΣ 
ŜƭƭŜ ƴΩŀǘǘŜƛƴǘ Ǉŀǎ ŎŜǘǘŜ ŀƳǇƭŜǳǊ ό-у҈ ŀǳ ¢ƻǳǉǳŜǘ Ŝǘ ŀǳȄ {ŀōƭŜǎ ŘΩhƭƻƴƴŜΣ -4% à 
Biarritz).  
 
Cette baisse ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ ǇŀǊ ƭŀ ǇŀǊǘ ǊŜƭŀǘƛǾŜƳŜƴǘ ŞƭŜǾŞ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ƛƴǘŞǊƛƳŀƛǊŜ Řŀƴǎ 
ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǎŀƭŀǊƛŞ ōŀǳƭƻƛǎΣ Ŝǘ ǇŀǊ ƭŀ ǘǊŝǎ ŦƻǊǘŜ ǾƻƭŀǘƛƭƛǘŞ ŘŜ ŎŜǘ ŜƳǇƭƻƛ ƛƴǘŞǊƛƳŀƛǊŜ όŜƭƭŜ Ŝǎǘ 
ǎǳǇŞǊƛŜǳǊŜ Ł ŎŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ƛƴǘŞǊƛƳŀƛǊŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭύΦ [ΩƘƾǘŜƭƭŜǊƛŜ, la restauration et le 
.¢t ƻƴǘ ƭŀǊƎŜƳŜƴǘ ǊŜŎƻǳǊǎ Ł ƭΩƛƴǘŞǊƛƳΣ ŘΩƻǴ ǎŀ ǎǳǊǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜΦ [Ŝ 
ǊŜŎǳƭ ŘŜ ƭΩƛƴǘŞǊƛƳΣ ƻōǎŜǊǾŀōƭŜ Řŝǎ нллуΣ ǎŜƳōƭŜ şǘǊŜ ǎǳǊǘƻǳǘ ƭƛŞ ŀǳȄ ŘƛŦŦƛŎǳƭǘŞǎ Řǳ .¢tΣ 
entré en récession plus tôt que les activités liées au tourisme.  
 
[ŀ ŦƻǊǘŜ ōŀƛǎǎŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǎŀƭŀǊƛŞ ōŀǳƭƻƛǎ Ŝƴ нллу-2009 illustre les risques inhérents à 
la spécialisation. Celle-Ŏƛ ǊŜƴŘ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ŘΩǳƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ǉƭǳǎ ǾǳƭƴŞǊŀōƭŜ ŀǳȄ ŎƘƻŎǎΣ 
même lorsque sa spécialisation est résidentielle.  
 
 
 

 

Evolution de ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǎŀƭŀǊƛŞ ƳŀǊŎƘŀƴŘ 
(%) 

 
Source : Pôle Emploi (Unistatis) 
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La fréquentation touristique 
 

 

Selon nos estimations, la fréquentation touristique (résidents secondaires inclus), mesurée 
en équivalent résidents permanents, est passée de 11 000 personnes en 2000 à 14 000 
personnes en 20092 (voir méthodologie en annexe), soit une progression de 27% sur la 
période, et de près de 3% par an. A titre de comparaison, en France, la fréquentation 
touristique a progressé de 1% par an environ sur la même période. 

Les montants 
collectés au titre de 
la taxe de séjour ont 
progressé de 2,5% 
par an entre 2004 et 
2008. En 2009, ils ont 
diminué de 2,8%. 

 

Taxe de séjour collectée par la municipalité 
όƳƛƭƭƛŜǊǎ ŘΩŜǳǊƻǎύ 

 
Source : Mairie de La Baule 

 

 

! ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ŘŜ ƭŀ ǇǊŜǎǉǳΩƞƭŜ ŘŜ DǳŞǊŀƴŘŜΣ ƭŜ ǘŀǳȄ ŘŜ ǊŜƳǇƭƛǎǎŀƎŜ ŘŜǎ ƘƾǘŜƭǎ ŀ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ 
ƴŜǘǘŜƳŜƴǘ ŀǳƎƳŜƴǘŞ ŜƴǘǊŜ нллс Ŝǘ нллу όŀǾŀƴǘ ŘŜ ǎŜ ǊŜǇƭƛŜǊ ǎƻǳǎ ƭΩŜŦŦŜǘ ŘŜ ƭŀ ǊŞŎŜǎǎƛƻƴύΦ 
Lŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩƘŞbergement est restée pratiquement stable sur la période. La fréquentation 
touristique a donc augmenté de façon significative. 
 

¢ŀǳȄ ŘŜ ǊŜƳǇƭƛǎǎŀƎŜ ŘŜǎ ƘƾǘŜƭǎ ŘŜ ƭŀ ǇǊŜǎǉǳΩƞƭŜ ŘŜ DǳŞǊŀƴŘŜ 
(%) 

 
Source : Observatoire régional du tourisme 

 

                                                           
2
 /ŜǘǘŜ ŜǎǘƛƳŀǘƛƻƴ ǊŜǇƻǎŜ ǎǳǊ ǳƴŜ ŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǎŀƭŀǊƛŞΦ [ΩŜƳǇƭƻƛ ŎƻƳƳŜǊŎƛŀƭ Ł [ŀ .ŀǳƭŜ Ŝǎǘ ŘƛƳŜƴǎƛƻƴƴŞ ǇƻǳǊ 

une ville de 30 ллл ƘŀōƛǘŀƴǘǎΦ bƻǘǊŜ ŜǎǘƛƳŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ƛƴŦŞǊƛŜǳǊŜ Ł ŎŜƭƭŜ ǊŜǘŜƴǳŜ ǇŀǊ ƭŜ tƭŀƴ [ƻŎŀƭ ŘΩ¦ǊōŀƴƛǎƳŜ όму 000 
habitants temps plein pouǊ ƭŜǎ ǎŜǳƭŜǎ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜǎ ǎŜŎƻƴŘŀƛǊŜǎύ Ƴŀƛǎ Ǿŀ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜ ǎŜƴǎ ŘΩǳƴŜ ŦƻǊǘŜ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ 
ŘŜ ƭΩŀŦŦƭǳŜƴŎŜ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜΦ 
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Les touristes étrangers représentent environ 20% des nuitées3. Les seules 
statistiques officiellement disponibles (Cyvel) évaluent la part des nuitées 
ŞǘǊŀƴƎŝǊŜǎ Ł ф҈ ǇƻǳǊ ƭŀ ǇǊŜǎǉǳΩƞƭŜ ŘŜ DǳŞǊŀƴŘŜΣ Ƴŀƛǎ ŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ŞƭŀōƻǊŞŜǎ Ł ǇŀǊǘƛǊ 
ŘΩǳƴ ǇŀƴŜƭ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞ ǇǊŜǎǉǳŜ ŜȄŎƭǳǎƛǾŜƳŜƴǘ ŘΩƘƾǘŜƭǎ н Ŝǘ о ŞǘƻƛƭŜǎ ς la 
fréquentation étrangère étant plus importante dans les hôtels de catégorie 
ǎǳǇŞǊƛŜǳǊŜΣ ŎŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎƻƴǘ ŎƻƳǇŀǘƛōƭŜǎ ŀǾŜŎ ƭΩŜǎǘƛƳŀǘƛƻƴ Ŏƛ-dessus. 
 
La fréquentation étrangère (essentiellement britannique) est en hausse depuis une 
ǾƛƴƎǘŀƛƴŜ ŘΩŀƴƴŞŜǎΦ 9ƭƭŜ ǎŜƳōƭŜ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ şǘǊŜ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ Ƴƻƛƴǎ ƛƳǇƻrtante 
ǉǳΩŜƭƭŜ ƴŜ ƭΩŞǘŀƛǘ ŀǾŀƴǘ-guerre et avant la crise de 19294. 

 
 
 
 
 

La fréquentation 
étrangère est limitée dans 
les 2-3 étoiles de la 
ǇǊŜǎǉǳΩƞƭŜΦ 9ƭƭŜ Ŝǎǘ 
beaucoup plus importante 
dans les hôtels de 
catégorie supérieure.  

Part ŘŜǎ ƴǳƛǘŞŜǎ ƛƴǘŜǊƴŀǘƛƻƴŀƭŜǎ Řŀƴǎ ƭΩƘƾǘŜƭƭŜǊƛŜ όǇǊŜǎǉǳΩƞƭŜ ŘŜ DǳŞǊŀƴŘŜύ 
tŀƴŜƭ ŘΩƘƾǘŜƭǎ н Ŝǘ о ŞǘƻƛƭŜǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ 

 
Source : Cyvel 

 

 

  

                                                           
3
 Entretien avec M. Zuccolin, groupe Barrière. 

4
 9ƴ мфолΣ фл҈ ŘŜ ƭŀ ŎƭƛŜƴǘŝƭŜ ŘŜ ƭΩIŜǊƳƛǘŀƎŜ Şǘŀƛǘ ŞǘǊŀƴƎŝǊŜΦ [ŀ ŎǊƛǎŜ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ŘŜǎ ŀƴƴŞŜǎ мфол Ŧƛǘ ŎƘǳǘŜǊ ŎŜ ǘŀǳȄ 

à 30% dès 1934 (selon « [ŀ .ŀǳƭŜ Ŝǘ ƭŀ tǊŜǎǉǳΩƞƭŜ ƎǳŞǊŀƴŘŀƛǎŜ », tome 2, p. 293, Jean-Bernard Vighetti, éditions Siloë, 
2003). Toutefois, lΩIŜǊƳƛǘŀƎŜ ƴΩŞǘŀƛǘ ƻǳǾŜǊǘ ǉǳΩŜƴ ǇƭŜƛƴŜ ǎŀƛǎƻƴ Ł ŎŜǘǘŜ ŞǇƻǉǳŜΦ {ŀ ŦǊŞǉǳŜƴǘŀǘƛƻƴ ƴΩŞǘŀƛǘ ŘƻƴŎ Ǉŀǎ 
ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀǘƛǾŜ ŘŜ ŎŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜΦ 
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Le poids du tourisme 

 

 

[ŀ ǎǇŞŎƛŀƭƛǎŀǘƛƻƴ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ Ŝǘ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘŜ [ŀ .ŀǳƭŜ ǎΩŜǎǘ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀōƭŜƳŜƴǘ 
accrue au cours des années 2000. Cette spécialisation est la conséquence de 
ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ ƭŀ ǾƛƭƭŜΣ Ƴŀƛǎ ŜƭƭŜ ǇŜǳǘ ŘŜǾŜƴƛǊ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǳƴ ŦŀŎǘŜǳǊ ŘŜ ŦǊŀƎƛƭƛǘŞΦ 
 

 

La population ǎΩŜǎǘ ŀŎŎǊǳŜ ŘŜ м 000 personnes entre 2000 et 2009. /ΩŜǎǘ ǇƻǳǊǉǳƻƛ 
ƭΩŜƳǇƭoi lié aux besoins des résidents (« emploi résidentiel non touristique » dans le 
graphique ci-dessous) a augmenté de 17% entre 2000 et 2009. 
 
[Ωemploi touristique (direct et indirect) a progressé de 16%.  
 
vǳŀƴǘ Ł ƭΩemploi de type productifΣ ŎΩŜǎǘ-à-dire lié à des activités orientées vers les 
entreprises et/ou ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ƎŞƴŞǊŀƴǘ ŘŜǎ ōƛŜƴǎ ƻǳ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜǎ ŘΩşǘǊŜ 
commercialisés en dehors de la commune, il a reculé de 29% sur la période. Ce recul 
est essentiellement imputable aux services aux entreprises (activités juridiques et 
comptables) et au commerce de gros. Cette dernière activité a très clairement été 
« évincée η Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǎƻǳǎ ƭΩŜŦŦŜǘ Řǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ Řǳ ǇŀǊŎ ŘŜ ƭƻƎŜƳŜƴǘǎΦ  

  

¢ȅǇƻƭƻƎƛŜ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ōŀǳƭƻƛǎ 

 
 

Source Υ !ǎǘŜǊŝǎ ŘΩŀǇǊŝǎ ŘƻƴƴŞŜǎ tƾƭŜ ŜƳǇƭƻƛΦ ±ƻƛǊ ƳŞǘƘƻŘƻƭƻƎƛŜ Ŝƴ ŀƴƴŜȄŜΦ  
Emploi salarié privé uniquement. 
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Les secteurs portés par le tourisme 

 

 

5ŀƴǎ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜΣ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ alimente essentiellement sept secteurs : 
ƭΩhôtellerie (424 emplois salariés privés en 2009), la restauration (321), le 
commerce de vêtements, de chaussures et de maroquinerie (171), ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ 
corporel, la coiffure et les instituts de beauté (222 emplois, essentiellement dans 
les centres de thalasso), le Casino (91), les agences immobilières (82) et les 
diverses activités sportives (enseignement, gestion des installations sportives ς 
рн ŜƳǇƭƻƛǎύΦ /Ŝǎ ŎƘƛŦŦǊŜǎ ǎΩŜƴǘŜƴŘŜƴǘ ƘƻǊǎ ƛƴǘŞǊƛƳΦ 
 

 

 

La dynamique est bonne dans la plupart de ces secteurs.  
 
[ΩŜƳǇƭƻƛ ǇǊƻƎǊŜǎǎŜ Řŀƴǎ ǘƻǳǘŜǎ ƭŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ Ł ƭΩŜȄŎŜǇǘƛƻƴ Řǳ casino et des 
activités liées au sport.  
 

- Le casino de La Baule est confronté à un marché à saturation et 
connaissant un déclin désormais structurel (déclin qui devrait encore 
ǎΩŀŎŎŜƴǘǳŜǊ ŀǾŜŎ ƭa montée en puissance des jeux en ligne).   

 
- Les activités sportives sont à la Baule essentiellement gérées par des 

associations de bénévoles. Elles génèrent donc peu ŘΩŜƳǇƭƻƛs salariés. 
/ΩŜǎǘ ǳƴŜ ǇŀǊǘƛŎǳƭŀǊƛǘŞ ŀǳ ǊŜƎŀǊŘ ŘŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ǎǘŀǘƛƻƴǎ ƭƛǘǘƻǊŀƭŜǎΣ ǉǳƛ elles 
ǾƻƛŜƴǘ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ƭƛŞ ŀǳ ǎǇƻǊǘ ǇǊƻƎǊŜǎǎŜǊ ŦƻǊǘŜƳŜƴǘΦ 

 

  

 

9Ǿƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǎŀƭŀǊƛŞ ǇǊƛǾŞ ōŀǳƭƻƛǎ όмффп-2009) 
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Le commerce est parfois perçu à La Baule comme connaissant des difficultés. Le taux de 
rotation des commerces semble à première vue important. Les loyers et droits au bail 
atteignent des niveaux très élevés en centre-ville, et plus particulièrement Avenue De Gaulle 
où se concentrent environ 50% du commerce de détail de vêtements, maroquinerie et 
chaussures5. 
 
La rentabilité des commerces est effectivement plutôt faible à La Baule : les bénéfices ont 
ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŞ нΣн҈ Řǳ ŎƘƛŦŦǊŜ ŘΩŀŦŦŀƛǊŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ǇŞǊƛƻŘŜ нллр-2009 tous commerces confondus. 
La rentabilité des seuls commerces de vêtements a été de 2,6% sur la même période.  
 
Cependant, les ŎƻƳƳŜǊŎŜǎ ŘŜ ƭΩ!ǾŜƴǳŜ 5Ŝ DŀǳƭƭŜ sont un peu plus rentables que les autres 
commerces de vêtements de la ville (3% de bénéfices en moyenne, et même 5% en 2009). 
[ŜǳǊ ǊŜƴǘŀōƛƭƛǘŞ ƴΩŀ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ Ǉŀǎ ǘŜƴŘŀƴŎŜ Ł ŦƭŞŎƘƛǊΦ [ΩŜƳǇƭŀŎŜƳŜƴǘ ǇǊivilégié que 
ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜ ƭΩ!ǾŜƴǳŜ ŘŜ DŀǳƭƭŜ ǇŜǊƳŜǘ ŜƴŎƻǊŜΣ ǇŀǊ ǎƻƴ ǇǊŜǎǘƛƎŜ Ŝǘ ǎŀ ŦǊŞǉǳŜƴǘŀǘƛƻƴΣ ŘŜ 
réaliser des ventes suffisantes pour amortir loyers et droits au bail6. [Ω!venue Lajarrige est 
également plus rentable que la moyenne (4,2%). 
 
La rentabilité de ces commerces est tout de même limitée. La saturation du centre-ville, 
étroit à La Baule, justifie de chercher à étendre ce périmètre commercial privilégié, que ce 
soit vers le front de mer ou vers la Place de la Victoire. Les quelques commerces installés 
Ŝƴ ŦǊƻƴǘ ŘŜ ƳŜǊ ǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ǳƴŜ ǊŜƴǘŀōƛƭƛǘŞ ǎƛƳƛƭŀƛǊŜ Ł ƭΩ!ǾŜƴǳŜ 5Ŝ DŀǳƭƭŜ όоΣу҈ύ, 
ce qui indƛǉǳŜ ǉǳΩƛƭǎ ŞǾƻƭǳŜƴǘ ōƛŜƴ Řŀƴǎ ǎa mouvance et en constituent une extension. 

 
Rentabilité moyenne des entreprises bauloises (2005-2009) par secteur 

Entreprises déposant leurs comptes 

 
Source Υ !ǎǘŜǊŝǎ ŘΩŀǇǊŝǎ ŎƻƳǇǘŜǎ ŘŞǇƻǎŞǎ ŀǳȄ ¢ǊƛōǳƴŀǳȄ ŘŜ /ƻƳƳŜǊŎŜΦ IƾǘŜƭƭŜǊƛŜ ȅŎ ŎŀƳǇƛƴƎǎ Ŝǘ ǊŞǎƛŘŜƴŎŜǎΦ wŜǎǘŀǳǊŀǘƛƻƴ ȅŎ 
débits de boissons. Entretien corporel yc coiffure et soins de beauté. Habillement (commerce de détail) yc chaussures et 
maroquinerie.  

 

                                                           
5
 Du moins 50% des ventes des entreprises qui déposent leurs comptes. 

6
 La rentabƛƭƛǘŞ ŘŜǎ ŎƻƳƳŜǊŎŜǎ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ǊŞŎŜƴǘǎΣ ŀȅŀƴǘ ŀŎǉǳƛǘǘŞ ǳƴ ŘǊƻƛǘ ŀǳ ōŀƛƭ Ǉƭǳǎ ŞƭŜǾŞΣ ƴΩŜǎǘ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ Ǉŀǎ 

clairement inférieure à celle des plus anciens. 
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Le secteur du sport 

 

 

[Ŝ ǎǇƻǊǘ Ŝǎǘ ǎƻǳǾŜƴǘ ǇŜǊœǳ ŎƻƳƳŜ ǳƴŜ ŎƻƳǇƻǎŀƴǘŜ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩƻŦŦǊŜ 
touristique bauloise. Pourtant, il ne joue pas un rôle économique aussi 
ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ǉǳŜ ƭΩƻƴ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ǇŜƴǎŜǊΦ  
 
Les activités sportives se sont historiquement développées en lien avec le 
tourisme ς elles ont été pensées en fonction des goûts des estivants et 
notamment des touristes britanniques (tennis, équitation, golf, plaisance). 
[ΩƻŦŦǊŜ ǎΩŜǎǘ ŜƴǎǳƛǘŜ ŞǘƻŦŦŞŜ ǎŀƴǎ ƭƛŜƴ ŀǾŜŎ ƭΩŀŎǘƛǾƛǘŞ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ όƎȅƳƴŀǎŜǎΣ 
équipements sportifs divers). !ǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ La Baule est sans conteste et avec 
ōŜŀǳŎƻǳǇ ŘΩŀǾŀƴŎŜ ƭŀ ǾƛƭƭŜ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ мл 000 habitants la mieux équipée de 
France. 
 

La Baule comptait 62 terrains 
de tennis en 2009 contre 18 
terrains en moyenne dans les 
stations comparables. Elle 
totalisait aussi 15 manèges 
(contre  
3 en moyenne dans les autres 
stations) et 15 terrains 
multisports (contre une 
moyenne de 6 dans les autres 
stations)... 

 
Source : INSEE 

 

 
aŀƛǎ ƭΩƛƳǇŀŎǘ ŞŎƻƴƻƳƛǉǳŜ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǎǇƻǊǘƛǾŜs est relativement faible pour 
deux raisons : 
 

1. La gestion des activités sportives repose largement sur le réseau 
associatif. Les emplois liés au sport sont peu nombreux : 52 emplois 
ǎŀƭŀǊƛŞǎ Ŝƴ нллфΣ ƭŜ ƳşƳŜ ƴƻƳōǊŜ ǉǳΩŀǳ ŘŞōǳǘ ŘŜǎ ŀƴƴŞŜǎ мффлΣ ŀƭƻǊǎ 
ǉǳŜ Řŀƴǎ ƭŜ ƳşƳŜ ǘŜƳǇǎ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜƳǇƭƻƛǎ ǎŀƭŀǊƛŞǎ ƭƛŞǎ ŀǳ ǎǇƻǊǘ 
triplait dans la plupart des autres grandes stations du littoral ouest. Ce 
modèle associatif a sa pertinence, mais il limite les retombées 
économiques des activités sportives. 

 
2. Il est difficile de traduire le positionnement sportif de la ville en plus-

value touristique. 
 

- Une grande partie des équipements est ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ destinée 
aux résidents permanents. Les équipements destinés aux 
sports en salle ou aux sports collectifs ne sont pas attractifs 

154

74
66 63 62 60 56 51

45

0

20

40

60

80

100

120

140

160

180
Nombre d'aires de pratique (tous sports) année 2009



 9ǘǳŘŜ ŘΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ς La Baule Escoublac ς avril 2011 
 

21 
 

ǇƻǳǊ ƭŜǎ ǘƻǳǊƛǎǘŜǎΦ 5ΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ǳƴ ŎŜǊǘŀƛƴ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ Ŏƭǳōǎ ǎƻƴǘ 
inactifs en été. 
 

- Par ailleurs, les activités historiques destinées aux touristes se 
sont démocratisées et banalisées au fil des ans : un grand 
nombre de villes dispose désormais de terrains de golf, de 
ǘŜƴƴƛǎ ƻǳ ŘŜ ƳŀƴŝƎŜǎΣ ƳşƳŜ ǎƛ ƭŜ ŘŜƎǊŞ ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ ŘŜ [ŀ 
Baule reste incomparable. 
 

9ƴŦƛƴΣ ƭŀ ǎǳǇŞǊƛƻǊƛǘŞ ōŀǳƭƻƛǎŜ ǎΩŜȄǇǊƛƳŜ ǎǳǊǘƻǳǘ Řŀƴǎ ŘŜǎ ǎǇƻǊǘǎ ƴon liés à la mer 
(la plaisance est condamnée à une visibilité relativement faible étant donné le 
caractère excentré du port de La Baule / Le Pouliguen). Or pour construire une 
image sportive forte, les sports nautiques restent les plus adaptés car ce sont les 
Ǉƭǳǎ ŎƻƘŞǊŜƴǘǎ ŀǾŜŎ ƭΩƛƳŀƎŜ ŘΩǳƴŜ ǾƛƭƭŜ ōŀƭƴŞŀƛǊŜΣ Ŝǘ ŀǳǎǎƛ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜǎ Ŝǘ 
les plus différenciants. 

 

 
 
 
 

La Baule est sans conteste la 
plus équipée des communes 
françaises de plus de 10 000 
habitants. Son taux 
ŘΩŞǉǳƛǇŜƳŜƴǘ Ŝǎǘ ƘƻǊǎ 
normes. 
 
Les Ponts-de-Cé, en deuxième 
position, sont situés en 
ōŀƴƭƛŜǳŜ ŘΩ!ƴƎŜǊǎΦ Dans 
cette ville, Le nombre élevé 
de terrains de sport 
ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ 
ŘΩǳƴ ŎŜƴǘǊŜ ζ Oxylane 
Village » utilisé par les 
ǊŞǎƛŘŜƴǘǎ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ 
ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŀƴƎŜǾƛƴŜΦ 

 

 

 
Commune  Aires sportives pour 1 000 habitants  

La Baule-Escoublac 9,2 

Les Ponts-de-Cé 8,1 

Ploufragan 7,2 

Sablé-sur-Sarthe 7,2 

Sarreguemines 6,7 

Pornichet 6,6 

La Flèche 6,4 

Lamballe 6,3 

Gravelines 6,2 

Plouzané 6,0 

 
Source : INSEE (calculs Asterès) 
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2) Les évolutions sociologiques 

 

La démographie 
 

 

La Baule a connu un vieillissement très fort au cours des 20 dernières années. La part 
des résidents âgés de 70 ans et plus est passée de 15% en 1990 à 24% en 2006.  
 
Certes, [ŀ .ŀǳƭŜ ƴΩŜǎǘ pas seule dans le cas. Le vieillissement a été aussi rapide voire 
Ǉƭǳǎ ǊŀǇƛŘŜ Ł 5ŜŀǳǾƛƭƭŜΣ ŀǳ ¢ƻǳǉǳŜǘ Ŝǘ ŀǳȄ {ŀōƭŜǎ ŘΩhƭƻƴƴŜΦ 
 
La ville compte cependant une proportion de sexagénaires plus importante que dans 
les autres stations du littoral ouest ce qui laisse présager une nouvelle accélération du 
vieillissement de la ville au cours des dix prochaines années. Les septuagénaires 
devraient représenter un tiers de la population en 2020. 
 
Le vieillissement rapide ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ ǎΩŜȄǇƭƛǉǳŜ ǇŀǊ : 
 

 les migrations de retraités, très importantes sur toutes les côtes françaises 
depuis le début des années 1990. A La Baule, elle se réalise notamment par 
ƭΩƛƴǎǘŀƭƭŀǘƛƻƴ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜ ŘΩŀƴŎƛŜƴǎ ǊŞǎƛŘŜƴǘǎ ǎŜŎƻƴŘŀƛǊŜǎΦ 
 

 la ƘŀǳǎǎŜ ŘŜǎ ǇǊƛȄ ŘŜ ƭΩƛƳƳƻōƛƭƛŜǊ. Cette hausse est elle-même la 
ŎƻƴǎŞǉǳŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ǊŞǎƛŘŜƴǘƛŜƭƭŜ ŘŜ ƭŀ ǾƛƭƭŜΦ 9ƭƭŜ ŞǾƛƴŎŜ Řǳ ƳŀǊŎƘŞ 
immobilier local la majeure partie des primo-accédants. Les ménages plus 
ŃƎŞǎΣ ŘƛǎǇƻǎŀƴǘ ŘŞƧŁ ŘΩǳƴ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴǘΣ ŘŜǾƛŜƴƴŜƴǘ ǎŜǳƭǎ Ł ƳşƳŜ 
ŘΩŀŎǉǳŞǊƛǊ ǳƴ ƭƻƎŜment à La Baule. 

 
 

 

 

Part des habitants âgés de 70 ans et plus 

 
Source : INSEE (recensements). Stations du littoral ouest : Deauville, Arcachon, Dinard, La Baule, 
Pornic, Le Touquet-Paris-Plage, Biarritz, Saint-Jean-de-Luz, Les Sables-d'Olonne. 
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Les jeunes (moins de 30 ans) sont un peu moins nombreux à La Baule que dans les 
autres stations du littoral ouest. En 2006, la station comptait 24% de résidents âgés de 
moins de 30 ans. Cette proportion était de 26% dans les stations du groupe de référence, 
et de 38% pour la France dans son ensemble.  
 
Ces évolutions démographiques ont des conséquences concrètes, notamment : 

 la fermeture de classes dans les écoles   

 une demande de sécurité accrue 

 une moindre tolérance envers les animations bruyantes ou perçues comme telles 
 

 Pyramide des âges (hommes et femmes confondus) en 2006  

 

 

 Source : INSEE 

 Le ǇǊƻŦƛƭ ŘŞƳƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ŘŜǎ ǊŞǎƛŘŜƴǘǎ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘǎ ǎΩŞƭƻƛƎƴŜ Řǳ ǇǊƻŦƛƭ ŘŜ ƭŀ ǎǘŀǘƛƻƴ 
« prise dans son ensemble », ŎΩŜǎǘ-à-dire de la ville de 30 ллл Ƙŀōƛǘŀƴǘǎ ǉǳΩŜǎǘ [ŀ .ŀǳƭŜ ǎƛ 
ƭΩƻƴ ƛƴǘŝƎǊŜ ƭŜǎ ǊŞǎƛŘŜƴǘǎ ǎŜŎƻndaires et les touristes au prorata de leur présence. Le 
ǇƻǎƛǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ ŘŜ [ŀ .ŀǳƭŜ ŀ ǘƻǳƧƻǳǊǎ ŞǘŞ Ŝǘ ǊŜǎǘŜ ŎŜƭǳƛ ŘΩǳƴŜ station 
familiale. Or la population permanente est de moins en moins familiale. Il en résulte des 
ŎƻƴŦƭƛǘǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘΣ ŘŞƧŁ ƳŀƴƛŦŜǎǘŜǎΣ ŜƴǘǊŜ ǊŞǎƛŘŜƴǘǎ Ł ƭΩŀƴƴŞŜ Ŝǘ ǊŞǎƛŘŜƴǘǎ ƻŎŎŀǎƛƻƴƴŜƭǎΦ  
 
De façon plus générale, la demande de calme, très forte chez les résidents permanents, 
commence à ǊŜƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ŎŀǳǎŜ ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ ŘŜ ƭŀ ǾƛƭƭŜΦ [ΩŀƴƛƳŀǘƛƻƴ 
(événementielle mais aussi spontanée, liée à la présence de commerces, de bars, de 
ǊŜǎǘŀǳǊŀƴǘǎ ŀǾŜŎ ǘŜǊǊŀǎǎŜǎΣ ŘŜ ōƻƞǘŜǎ ŘŜ ƴǳƛǘΧύ Ŝǎǘ ǳƴ ŞƭŞƳŜƴǘ ŎƭŜŦ ŘŜ ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ 
touristique, et correspond aux attentes de la frange la plus jeune des touristes mais aussi 
ŘΩǳƴŜ ŦǊŀŎǘƛƻƴ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ ŘŜǎ ǘƻǳǊƛǎǘŜǎ Ǉƭǳǎ ŃƎŞǎΦ 

 

Cet antagonisme est amplifié par la taille limitée du centre-ville. Ainsi, dans une ville 
comme Arcachon, les résidents âgés de 70 ans et plus représentent déjà un tiers de la 
ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴΣ Ƴŀƛǎ ƭΩŀƴƛƳŀǘƛƻƴ ȅ Ŝǎǘ ƳƛŜǳȄ ŀŎŎŜǇǘŞŜΦ Le caractère plus identifié et plus 
étendu du centre-ǾƛƭƭŜ Ŝǎǘ ǳƴ ŞƭŞƳŜƴǘ ŘΩŜȄǇƭƛŎŀǘƛƻƴΦ 
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